
Que sont devenus les reliques 

que Benoît-Joseph Labre a reçu à Lorette? 

 

Question de Catherine : Que sont devenus le sachet de poussière et le morceau du voile 

de la Sainte Vierge qui lui ont été offerts à Lorette ? 

C’est une question bien difficile et, à vrai dire, je n’en sais rien. À la mort du saint, chez le 

boucher Francesco Zaccarelli, sa besace fut examinée, et l’on sait que certains objets furent 

subtilisés. C’est pourquoi Zaccarelli conserva la presque totalité de ce qu’il avait trouvé 

sur Benoît-Joseph Labre et remit ensuite ces objets à la postulation en vue du procès de 

béatification. 

Si la maison située au 2, via dei Serpenti, possède beaucoup d’objets et tout particulière-

ment ce qui reste de la dernière vêture de Benoît-Joseph, ainsi que la paillasse sur laquelle 

il reposait à l’hospice de l’abbé Paul Mancini, à Saint-Martin-des-Monts, il faut rappeler 

que la paillasse qui se trouvait sur le lit de la maison Zaccarelli, où Benoît-Joseph Labre 

rendit son dernier souffle, est aujourd’hui conservée à Amettes. 

Il existe également à Rome d’autres lieux où l’on peut voir certains objets ayant appartenu 

au saint. Par exemple, l’église de l’Immacolata et de St Benoît-Joseph, située via Taranto, 

à l’angle de la via Monza (l’entrée de l’ancien institut se trouvait au 21, via Monza), abritait 

un nombre impressionnant de reliques, de tableaux, de gravures, d’ex-voto et de documents 

concernant les procès de béatification et de canonisation. 

Tous ces éléments avaient été légués par le cardinal Virili, postulateur de la cause, et étaient 

conservés précieusement par les Sœurs de l’Immaculée de Gênes (Suore dell’Immacolata 

di Genova), congrégation fondée par Agostino Roscelli. Pendant de nombreuses décennies, 

ces religieuses y dirigèrent un institut scolaire comprenant notamment une école maternelle 

et une école primaire. 

Cependant, depuis mars 2019, le complexe religieux est devenu le Monastère Saint-Char-

bel, siège de la procure de l’Ordre libanais maronite à Rome. Les religieux maronites y 

assurent aujourd’hui la vie liturgique et accueillent les fidèles, en particulier les dévots de 

saint Charbel. 

J’ignore malheureusement ce que sont devenues les reliques et les objets qui s’y trouvaient. 

Parmi ces pièces figuraient notamment : un morceau important de la tunique de Benoît-



Joseph Labre, son masque mortuaire, son écuelle de bois échancrée, ainsi que beaucoup 

d’autres objets… 

J'espère avoir humblement répondu à votre question chère Catherine. 

Que Dieu vous bénisse. Bien fraternellement. 

Votre petit frère Alexis, fl 


